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La Côte d'Ivoire et le Burundi veulent 
valoriser la médecine traditionnelle
Les autorités sanitaires 

ivoiriennes ont plaidé 
vendredi 31 août à Abi-

djan pour la valorisation scien-
tifique de la médecine tradition-
nelle africaine.

Lors de la célébration des 
10èmes journées de la méde-
cine traditionnelle africaine, le 
directeur général de la Santé 
Assa Allou a recommandé une 
intégration efficace de la phar-
macopée africaine aux soins de 
santé modernes.

“La médecine traditionnelle 
constitue le pilier des soins de 
santé primaire pour la majorité 
de la population”, a noté M. 
Allou.

Le directeur-coordonnateur 
du Programme national Ehotilé 
Kroa a pour sa part salué les 
progrès réalisés par cette mé-
decine en Côte d’Ivoire, mais 

indiqué que “beaucoup reste 
encore à faire”.

Pour celui-ci, il importe 
d’intégrer les thérapeutiques 
traditionnelles dans les straté-
gies globales de prise en charge 
des patients.

Les autorités sanitaires ont 
ainsi convenu de la nécessité 
d’une collaboration optimale 
entre médecine traditionnelle 
et médecine moderne.

80% des Ivoiriens ont 
recours à la médecine 

traditionnelle 
pour leurs soins

Selon des statistiques of-
ficielles, 80% de la population 
du pays ont recours à la méde-
cine traditionnelle pour leurs 
soins.

En 10 ans, quelque 12.000 

praticiens de la médecine tra-
ditionnelle ont été recensés en 
Côte d’Ivoire. 

A l’occasion de cette même 
Journée africaine de la mé-
decine traditionnelle, au Bu-
rundi, le ministère de la Santé 
Publique et de la Lutte contre 
le Sida a annoncé qu’un docu-
ment de règlementation venait 
d’être validé.

“Au niveau du ministère, 
nous venons d’élaborer et de 
valider un document de stra-
tégie de développement de la 
médecine traditionnelle où sont 
clairement définies les actions 
à mener”, a déclaré Liboire 
Ngirigi, directeur général de la 
Santé au ministère burundais 
de la Santé publique et de la 
Lutte contre le sida.

Il a indiqué que ces actions 
comprennent notamment la 

protection des guérisseurs tra-
ditionnels, la recherche en mat-
ière de médecine traditionnelle 
et des médicaments à base des 
plantes et d’autres produits, et 
la promotion de la connaissance 
des produits de la médecine 
traditionnelle.

En outre, il a été créé un 
département qui s’occupe de 
la médecine traditionnelle au 
niveau du ministère.

Ce document a été élaboré 
en étroite collaboration avec 
l’association des tradipraticiens 
qui ont eu l’occasion de donner 
leurs contributions et de faire 
leurs commentaires, a-t-il été 
précisé.

Selon Ngirigi, un pas vient 
ainsi d’être franchi au Burundi 
dans le développement de la 
médecine traditionnelle. 
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S A N T E

Le Comité international de 
la Croix rouge (CICR) a 

procédé à 30.000 consulta-
tions médicales en 6 mois dans 
l’ouest de la Côte d’Ivoire, en 
faveur des communautés les 
plus vulnérables, a annoncé 
vendredi 31 août le CICR.

“Afin d’assurer un service 
médical minimal, nous met-
tons à disposition une structure 
médicale mobile qui a assuré 
plus de 30.000 consultations 

depuis janvier”, a déclaré Do-
minique Liengme, responsable 
de la délégation du CICR à 
Abidjan.

Le CICR a réhabilité et équipé 
un hôpital et un centre de santé 
dans l’ouest de la Côte d’Ivoire. 
Il a aussi régulièrement fourni 
des médicaments, du matériel 
et des articles médicaux à usa-
ge unique à des institutions 
médicales.

Le CICR a aussi facilité le 

nettoyage de plus de 13.000 
hectares  de champs,  qui 
n’avaient pas été entretenus, 
de nombreux planteurs ayant 
dû fuir pendant le conflit. 

Environ 32.700 personnes 
rentrées chez elles ont bénéficié 
d’une distribution de semences, 
d’outils et de vivres dans les 
départements de Toulepleu, 
Blolequin, Bangolo, Danané et 
Sassandra.

“Aujourd'hui, les déplacés 

CICR : 30.000 consultations en Côte d'Ivoire
et réfugiés rentrent progres-
sivement chez eux, mais ce 
retour est souvent difficile”, a 
poursuivi Mme Liengme. 

“Ces personnes ont souvent 
besoin d'aide pour reconstruire 
leurs maisons et reprendre une 
activité économique qui leur 
permette de subvenir à leurs 
besoins” a expliqué la respons-
able de la délégation du CICR 
à Abidjan.
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